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Franchir le seuil d’une 

nouvelle année est 

toujours une occasion 

privilégiée d’espérer 

davantage. Nous aurions 

pu rêver, à Noël, de 

recevoir en cadeau la paix 

tant désirée ou une plus 

grande stabilité sociale.  

Pourtant, une fois encore, 

nous avons accueilli plutôt 

des graines de ces réalités : des signes fragiles qui nous invitent à 

poursuivre notre cheminement, à l’image du peuple biblique guidé par 

Moïse à travers le désert vers la Terre promise (cf. Exode). 

 

Comme ce peuple, nous sommes appelés à marcher avec patience et 

confiance. L’année 2026 s’annonce riche en événements qui marqueront 

notre vie sociétale : les élections municipales en France, au printemps, qui 

engageront nos communautés locales dans des choix décisifs ; puis, en été, 

la Coupe du monde de football, qui suscitera chez de nombreux amateurs 

des émotions intenses et palpitantes au rythme des exploits de leurs 

équipes nationales ; enfin, dès février, les Jeux olympiques d’hiver à Milan-

Cortina, dont la fraîcheur et la rigueur nous invitent à contempler avec 

sérénité et lucidité les efforts des athlètes. 

Pour ne pas nous laisser emporter par l’agitation des passions, des Jeux 

d’hiver nous rappellent opportunément qu’il est bon, parfois, de « regarder 

froidement et consciemment » les réalités du monde, en gardant une 

distance salutaire. 

Dans l’Église catholique, ce début d’année civile coïncide avec la clôture de 

l’Année jubilaire 2025, placée sous le thème « Pèlerins d’espérance ». 

Paradoxalement, c’est au moment où nous commençons cette année 

calendrier, que nous sommes invités à une relecture personnelle et 

communautaire : comment cette espérance a-t-elle animé nos vies ? 

Comment continue-t-elle de nous porter ? 

Le Pape François, dans sa bulle d’indiction « Spes non confundit », nous a 

rappelé que « l’espérance ne déçoit pas, parce que l’amour de Dieu a été 

répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné » (Rm 5, 

5). Cette espérance n’est pas un vague optimisme, mais une vertu 

théologale ancrée dans la Résurrection du Christ. Comme l’écrit Saint Paul 

: « Car moi, je connais les projets que j’ai formés à votre sujet – oracle du 

Seigneur –, projets de paix et non de malheur, pour vous donner un avenir 

et une espérance » (Jr 29, 11). 

En cette nouvelle année, continuons donc à être des pèlerins d’espérance, 

semant autour de nous ces graines de paix, de justice et de fraternité. Que 

le Seigneur renouvelle en nous la joie de marcher vers Lui, dans la 

confiance et la persévérance. Que la bénédiction que nous entendons au 

début de l’année calendrier nous accompagne : Que le Seigneur te 

bénisse et te garde ! Que le Seigneur fasse briller sur toi son visage, 

qu’Il te prenne en grâce ! Que le Seigneur tourne vers toi son 

visage, qu’Il t’apporte la paix ! (Nombres 6, 22-27) 

Bonne et sainte année 2026 à tous ! 

P Martin 

Sommaire 
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ENTRÉE EN AVENT : un nouveau temps de grâce 
 

La célébration d’entrée en Avent, le dimanche 30 novembre, a été 
préparée en amont par les enfants dans les différents groupes de 
catéchèse et a été conclue avec eux lors du temps de réflexion pendant 
cette Messe. Rassemblés dans la crypte avec une vingtaine d’entre eux, 
nous avons concrétisé notre réflexion en fabriquant une couronne d’Avent. 

Cet Avent qui commençait alors, ces 4 semaines avant Noël, présentait 

une occasion favorable pour recevoir une ‘petite leçon’ d’orthographe 
d’Eléna : avec une assurance remarquable, elle nous a fait remarquer que 

le temps de l’Avent s’écrit avec un E et n’a rien à voir avec le petit mot 

avant que l’on utilise si souvent. Pourquoi ? Eléna le savait avec 

précision : « Parce que dans le mot AVENT, il y a le mot VENUE ! (plus 
justement le mot avènement, connu par les adultes uniquement !) parce 
que l’Avent nous préparait à la venue de Jésus. »  
Et voilà une petite leçon d’orthographe bien enregistrée ! 
Nous avons donc aussitôt poursuivi notre réflexion par les trois venues du 
Christ… à la suite des grands théologiens, des Pères de l’Eglise, de St 

Bernard… ** la 1ère venue de Jésus au premier Noël en l’an 1 à Bethléem,   
** la 2ème venue : en nous, aujourd’hui, dans notre cœur, en ce Noël 2025, 
le jour de notre Première Communion, chaque fois que nous l’accueillerons en nous : ** et la 3ème venue : un peu plus 
mystérieuse, à la fin des temps.  
Ainsi pour cette dernière Messe jubilaire, qui clôturait pour nous le Jubilé de l’Espérance un peu avant que le Pape ne 
ferme la Porte du Jubilé à Rome après Noël, nous avons ouvert de nouvelles portes de l’Espérance dans notre cœur : 
« Viens, Seigneur Jésus, nous t’attendons ! » C’est le cri qui traverse tout l’Avent ! 

Nous t’attendons, non pas dans la crèche de nos églises, mais dans la grotte de notre cœur. Nous nous sommes promis 
de préparer ce Noël 2025 chaque semaine, en fabriquant notre couronne d’Avent, en faisant vivre autour de nous des 

mots comme la joie, le pardon, la paix, le service, afin que notre cœur soit lumineux et pur, transparent et chaud pour 
accueillir Jésus.                                                                                                                 Geneviève GLANZMANN 
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Prédication du Pasteur Samuel CHEVALIER-MILHAU, 

aumônier militaire 
 

pour le Premier Dimanche de l'Avent – 30 novembre 2025  

Textes : Isaïe 2,1-5 ; Romains 13,11-14 ; Matthieu 24,37-44 

Le temps de l’Avent nous place dans l’attente active de la venue du Messie (adventus = arrivée). Cette attente est 

marquée par la tension du « déjà » et du « pas encore » : 

• la première venue de Jésus il y a 2000 ans, 

• sa présence actuelle, invisible mais réelle, dans nos vies, 

• l’espérance de sa seconde venue et l’établissement définitif du Royaume des cieux. 

Le Pasteur a évoqué avec humour les traditions qui 

aident à vivre cette attente : la couronne de l’Avent 

(inventée en 1839 par J.H. Wichern) et le calendrier 

de l’Avent (apparu au XIXe siècle en Allemagne), 

allant jusqu’à plaisanter sur les versions au chocolat… 

ou même à la bière artisanale, pour mieux retenir 

chaque jour ! 

Mais l’Avent n’est pas seulement un compte à rebours 

joyeux vers Noël : c’est le compte à rebours de notre 

espérance, une préparation sérieuse à la rencontre 

avec le Seigneur qui peut survenir à tout moment. 

1. La vision d’Isaïe : la montagne du Seigneur 

Le prophète annonce que, à la fin des temps, la 

montagne de la maison de l’Éternel (le mont Sion) 

dominera spirituellement toutes les nations. Les 

peuples y monteront pour recevoir l’enseignement et la lumière de Dieu. Jérusalem, lieu fondateur du peuple de Dieu, 

reste au cœur de l’histoire du salut : convoitée, source de conflits, mais aussi lieu du retour glorieux du Christ. Ce n’est 

pas un monde de « bisounours » qui nous est promis, mais la victoire définitive de la justice et du salut de Dieu sur le 

péché et la corruption. 

2. L’exhortation de Paul : vigilance et sanctification 

Paul nous presse de « quitter les œuvres des ténèbres » et de revêtir les armes de la lumière. Comme un soldat qui ne 

doit laisser aucune faille, le croyant est appelé à la vigilance spirituelle. Le pasteur a illustré cela par des témoignages 

militaires (Afghanistan, Sahel, opérations de nuit) : la préparation est essentielle, car l’ennemi profite de l’obscurité. 

Les armes de la lumière se résument en trois attitudes : 

• soumission confiante au Seigneur, 

• imitation de Jésus dans la douceur, la patience, l’humilité et l’amour, 

• glorification de Dieu en toute chose. 

3. L’enseignement de Jésus : insouciance des uns, vigilance des autres 

À l’époque de Noé, les gens vivaient normalement (manger, boire, se marier) jusqu’au moment où le déluge les surprit. 

De même, le retour du Christ sera soudain et imprévisible. Jésus donne l’image forte de deux personnes côte à côte 

(au champ ou au moulin) : l’une est prise, l’autre laissée. Peu importe 

l’interprétation exacte (prise pour le Royaume ou pour le jugement), le message 

est clair : nous devons être prêts ici et maintenant. 

Conclusion :  

« Chers frères et sœurs de notre Communauté de Paroisses, le Seigneur nous 
demande d’être vigilants et prêts, car les temps sont imprévisibles. Face à 

l’œuvre du salut accomplie à la croix, nous sommes invités à répondre « oui » 
dès aujourd’hui. La Nouvelle Jérusalem nous attend ! 

Que cet Avent soit pour nous tous un temps de préparation joyeuse et sérieuse 
à la rencontre du Christ qui vient » ! 
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L’AVENT : UN TEMPS POUR OUVRIR SON CŒUR AUX AUTRES … 
 
Pour rendre le message de Noël effectif, nous avons, avec nos groupes de catéchèse, lu et essayé de comprendre le 
message de Jésus en Matthieu 25,31-46. Une drôle d’histoire que Jésus raconte à ses disciples  - et donc à nous 
aujourd’hui - pour nous faire comprendre quelque chose du Royaume de Dieu.  
Finalement, nous ne savons pas trop où nous nous trouverons : à droite ou à gauche, avec les bénis du Père ou avec 

ceux qui sont rejetés ??  

Mais nous savons ce que nous avons à faire pour nous ajuster à ce que le Seigneur attend de nous : 
- donner à manger à ceux qui ont faim 
- donner à boire à ceux qui ont soif  
- visiter ceux qui sont en prison …. 

 
Nous avons donc proposé à nos familles quelques-unes de ces pistes et nous avons ramassé, tout au long de cet Avent, 
des jouets et des livres pour enfants, des produits alimentaires et des produits d’hygiène… 

Pour les détenus de la prison de Lutterbach, nous avons réalisé 150 photophores avec les enfants, aidés de mamans et 
de mamies pour l’assemblage de ces petites merveilles. Grande joie quand nous avons pu remettre à Jean-Marie, qui 
est notre interlocuteur à la prison en tant qu’aumônier, ces cageots lumineux avec ces petites lumières et messages 
qui seront remis aux détenus lors des célébrations de Noël. Autant de rayons de la lumière de Noël qui entreront dans 
ces cellules pour redonner courage et espérance, joie et confiance à celles et ceux que nous ne connaitrons jamais, 
mais en qui nous reconnaissons Jésus lui-même, présent, qui nous souffle à l’oreille : « J’étais en prison et tu es venu 
me visiter : heureux es-tu ! » 

 

Que chaque famille qui a participé à ces actions, par le plus petit paquet de riz ou de pâtes, par un savon ou un parfum, 
par un jeu ou un livre, soit remerciée de la part de la Conférence St Vincent de Paul de Morschwiller et par la Solidarité 
St Martin de Lutterbach ! Brigitte et Geneviève Glanzmann 
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UNE BASILIQUE BIEN ANIMÉE POUR PRÉPARER NOËL 

 
Une décoration soignée et des crèches remarquables 
La période de l’Avent a baigné notre basilique d’une atmosphère chaleureuse et 

recueillie. Dès l’entrée, visiteurs et paroissiens ont remarqué la décoration soignée : 
guirlandes, sapins et couronne de l’Avent les ont immédiatement plongés dans 

l’ambiance de Noël.  
Impossible de manquer la grande crèche monumentale installée dans le chœur, 

mais ce sont aussi les petites crèches, notamment celle sculptée en tilleul comptant 
pas moins de 25 sujets et celle des frères Mann, religieux natifs de Lutterbach, qui 
ont séduit les regards dans le baptistère.  
 
Elles resteront visibles jusqu’à la fin janvier et sont inscrites dans le circuit des 
crèches.  

 

 

Sous l’œil émerveillé des enfants  
Une exposition spécialement pensée pour les plus jeunes et leurs 

parents racontait l’histoire de la Nativité.  
Complémentaire à l’exposition des crèches, elle a aidé les enfants 
à comprendre et à découvrir les messages de paix que Noël nous 

apporte chaque année.  
Les enfants ont également pu repartir avec une crèche à colorier 
ou à découper : un joli souvenir et un temps d’éveil à la foi. 
 

 
Ambiance musicale avec le concert des 

Noëlies 
Le 9 décembre, le concert de « La Chapelle Rhénane » 
en version quatuor a capella, donné dans le cadre des 
Noëlies d’Alsace, a enthousiasmé le public : un voyage 
vocal depuis le Moyen Âge jusqu’aux chants traditionnels 

de Noël. Une performance saluée par tous qui s’est 

terminée par un temps d’échange avec les artistes qui, 
cette année avaient la volonté de se produire aussi 
auprès de publics tels que les résidents des EHPAD ou 
des écoles. 

 

 
Des chants participatifs au pied des sapins 
Proposés par le Père Martin et le Conseil de Fabrique, ces chants ont rencontré 
un beau succès. Traditionnels ou moins connus, ils ont rassemblé et enchanté 
les participants. La guitare et la belle voix de Betty ont su guider cette « chorale 
d’un jour » pour des instants de joie partagée. 

 

Soutien à la basilique 
La vente de bredalas et de cœurs brodés permettra 
au Conseil de Fabrique de poursuivre l’entretien de 

la basilique. Un bel exemple d’engagement concret 
avec ces petits cœurs offerts par une paroissienne 
et ces dizaines de kilos de petits gâteaux 
confectionnés par les bénévoles. 
 
 
 

Une carte souvenir pour la messe des familles 
Cette année chacun a pu repartir avec une carte de Noël représentant la grande crèche, en souvenir et en support de 
prière. 
 

Un grand merci à tous ceux et celles qui ont contribué à faire de la basilique, pendant cette période de Noël, 
un havre de paix, de fraternité et de prière. 
 
C. DI MICHELE  
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LA MESSE DE NOËL AVEC LES FAMILLES À LUTTERBACH 
 

Au début de cette nuit très sainte, la Messe des familles à Lutterbach a ouvert la fête. 
Des enfants, nombreux, accompagnés de leurs familles, sont arrivés pour entourer la 
crèche et accueillir Jésus qui vient aujourd’hui 
nous rejoindre dans notre humanité. Nous 
avions, pendant les 4 semaines de l’Avent, 

essayé de préparer notre cœur, de l’habiller de 
lumière et d’amour, pour accueillir l’Enfant Roi. 

La lecture du prophète Isaïe : «  Le peuple qui 
marchait dans les ténèbres a vu se lever une 
grande lumière … » a pris sens pour nous 
aujourd’hui. Nous aussi, nous cherchons la 
lumière dans un monde enténébré, où violence 
et guerre, trahison et mesquineries, font partie 
de notre quotidien ; Il vient, le Sauveur de 

l’humanité et sa victoire, dès à présent, est assurée.  
Au moment de la proclamation de l’Evangile de la Nativité, la naissance de anges, en 

Marie et Joseph bien sûr ! Tous les acteurs de cette scène évangélique étaient là : la mise en scène de cet événement, 
par les enfants, a donné de la consistance à cette narration qui n’est pas une histoire comme les autres, qu’on se 
raconte simplement chaque année ! 
Autre moment important : l’offertoire. Alors que nous apportons sur l’autel le pain et le vin pour l’Eucharistie, nous 

avons apporté des photophores qui venaient d’arriver dans la prison de Lutterbach : ainsi, 
nous avons symboliquement déposé la vie chahutée de ces 150 détenus. Si la grâce de 
Noël pouvait toucher et transformer le cœur et la vie de ces hommes et de ces femmes ! 

Les enfants étaient invités aussi à entourer le petit 
enfant de la crèche d’épis de blé : que tout ce que 
nous avons essayé de semer en terre pendant cet 
Avent porte, en cette nuit de Noël et dans les jours 

à venir, des fruits de paix et d’amour, de partage 
et d’humanité pour que notre monde devienne plus 
humain, plus fraternel, plus accueillant pour tous.  
Noël, l’Enfant-Roi est né ; un monde nouveau 
jaillit, même s’il a du mal à se frayer un passage 
dans un monde dur, dominé par le matérialisme et 
l’indifférence, le Royaume avance : il est là, tout 

près, pour tous ceux qui savent en déceler les 
signes. 

                                                              Geneviève et Brigitte GLANZMAN 
 
 

MESSE DE NOËL À HEIMSBRUNN 
 

Exultez de joie peuples de l’Univers, jubilez, acclamez votre Roi ! Car un 
Enfant nous est né, un Fils nous a été donné, Dieu éternel et Prince de 
paix. 
Rassemblés autour de notre belle crèche pour fêter Celui qui naît Petit 
Enfant, nous avons pu chanter et prier en ce 25 décembre. Oui, un 
Sauveur nous est né, un Christ nous est donné ! Grâce au Père René, qui 

a pu présider cette Messe, nous sommes parvenus à mieux comprendre 
comment Dieu se manifeste au travers de ce petit enfant…  avec toutes 
ces petites choses qui 
font que le recueil-
lement et la prière 

deviennent plus évidents… Au son du piano, de la flûte, de la 
clarinette et du trombone, les choristes se sont réunis pour chanter 

avec l’assemblée … mais aussi grâce au fleurissement et à la 
décoration de l’église, orchestrés par le Conseil de Fabrique et les 
bénévoles, ou encore grâce à notre sacristine toujours présente qui 
prépare chaque célébration ! Toutes ces petites attentions qui font 

d’une célébration un moment de joie ! Nous pouvons ainsi nous 
tourner vers Celui qui est ! A Noël, nous accueillons un enfant pour 
redevenir à notre tour des enfants, des enfants de Dieu, témoins de 

l’amour de Dieu pour l’humanité. Soyons ces enfants de Dieu, afin de 
renaître dans la foi et d’en être témoin !                                                                  Michel BAUDENDISTEL  
                                                                                                               Conseil de Fabrique de Heimsbrunn  
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PAROISSE DE GALFINGUE 
 

CONCERT CELTIQUE : 

Le concert du 09 
novembre du groupe « les 
Quatr’Elles » fut un 
succès : une église bien 
remplie, une ambiance 
chaleureuse, un partage 

musical avec un public 

enthousiaste. 
 

PRÉPARATION DE L’AVENT : 

La maison de l’Avent avec ses 4 fenêtres pour chaque 
dimanche : une belle réalisation bien garnie par les 

enfants. Ils ont imaginé 1 séjour 1 cuisine et 2 chambres. 
 

SAINTE BARBE :  

Le 07 décembre, nous avons fêté la Ste Barbe : Messe et 
bénédiction de deux nouveaux véhicules d’intervention.  

Nous avions la joie d’accueillir trois jeunes qui rejoignent le 
corps des Sapeurs-Pompiers. Bravo à eux pour leur 
engagement. 

C’est tellement important pour notre village. Ils sont toujours présents pour notre sécurité, prêts à intervenir et offrir 
de leur temps avec dévouement. Nous les remercions de tout cœur pour leurs services. 
 

CONTES DE NOËL : 
Une belle animation de Noël dans notre église.  

Une vingtaine d’enfants, une quarantaine d’adultes sont 
venus se plonger dans cette ambiance chaleureuse, avec 3 
contes et des chants participatifs animés par le Père Martin 
et Amaury à la guitare. Cette magie de Noël nous anime, 
nous unit et illumine nos cœurs. Un goûter a été servi. Tout 

le monde était ravi. 
 

LA CRÈCHE : 

 

FÊTE PATRONALE :  
Le 07 février 2026, nous fêterons notre Patron St Gangolphe. Nous avons aussi St Blaise et Ste Agathe et, de ce fait, 
nous bénirons les gorges et le pain. La Messe sera suivie d’un moment de convivialité autour du verre de l’amitié.  
 

Prochaines rencontres du groupe d’Éveil à la Foi (R.Karrer : 03 89 81 81 37 / M.Th.Braun : 03 89 37 43 37) 

Le 10 janvier à 16h30 : représentation des Rois Mages 
Le 21 février à 16h30 : Carême et préparation de Pâques 

Le 28 mars à 16h30 : fête des Rameaux 
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ET SI… 
 

Voilà les fêtes de fin d’année derrière nous, les souvenirs, les photos 
à conserver soigneusement. À présent, il s’agit de songer à ranger les 

décorations de Noël, sapins, lumières, guirlandes... Certaines familles 
gardent traditionnellement leur crèche jusqu’au 2 février, jour de la 
Présentation de Jésus au Temple, souvent plus connue sous le nom 
populaire de Chandeleur avec sa coutume des crêpes.  
 

Les réjouissances de Noël, du Nouvel An, de l’Épiphanie font 
désormais partie du passé. Inexorablement, le temps suit son cours, 
englobant le passé, le présent, l’avenir. Les regards, les pensées sont 
tournés vers les mois à venir. A l’école, une petite poésie pour les 
enfants commence par ces deux vers : 

                           
                          « Nouvelle année, année nouvelle, 

               Dis-nous, qu’as-tu sous ton bonnet ? » 
 

Mais peut-être qu’avant de soulever la coiffure, il est bon, souvent 
utile, de se retourner vers le passé. Autant vers ses ratés, ses échecs 
que vers ses satisfactions, ses réussites. En fait, c’est là que réside la 
base de notre présent. En effet, c’est sur ce que nous avons vécu, 

avons fait hier, que nous pouvons plus facilement comprendre où nous 
en sommes aujourd’hui et envisager demain.  
 

Et si, concrètement, nous faisions une sorte « d’audit » de nous-
même, nous relevions des constatations et nous posions des 
questions concernant notre quotidien. Quels ont été les événements 
qui ont marqué l’année écoulée dans sa famille, dans l’entourage, 

dans sa vie professionnelle, dans son quartier, son village… ?  
Chacune et chacun trouvera sans doute des « choses bien » et 
d’autres plus regrettables : des actions, des gestes, des paroles…  
Evidemment il est souvent difficile de se rattraper. 

  
Et si, nous décidions d’aller vers ceux que nous avons pu froisser, blesser, humilier. Il est toujours possible de se 
réconcilier en reconnaissant nos fautes, nos mauvaises conduites, ou en pardonnant à ceux qui n’ont pas été corrects, 

francs avec nous. Ces personnes à qui nous avons fait du tort, du mal ou qui nous en ont fait. Parfois sans même 
vraiment « l’avoir fait exprès », l’imaginer, le savoir.   
   
Et si, avant tout, nous nous interrogions, nous définissions ce que nous jugeons important, primordial dans notre vie. 
A partir de là, nous pouvons réfléchir à ce que nous pourrions faire concrètement, dans quels domaines nous pourrions 
agir, ou, dans la mesure de nos moyens, apporter un soutien financier, faire des dons. 

Et si, pour y arriver, nous faisions appel à une personne ressource, à notre foi (ou ce qu’il en reste), aux messages de 
l’Évangile.  
 
Une église peut offrir un cadre judicieux 
pour cette démarche de réflexion, de 

méditation.  
Et si, par la même occasion, nous 

revoyions notre position sur l’Église, si 
nous ne nous campions pas sur des idées 
arrêtées. Bien sûr, chacun d’entre nous 
pourra choisir d’autres voies, d’autres 
lieux, chez lui ou ailleurs, là où il se sent 
particulièrement bien et où il pourra 
méditer.  

 

En faisant un peu le ménage dans notre 
intérieur, nous pourrions entrer dans une 
nouvelle année avec la volonté de la rendre 
bonne, meilleure. Et pourquoi ne pas 
penser à se donner le temps de remettre 

de l’ordre en nous plusieurs fois au cours 
de l’année ? Peut-être même qu’à la veille 
de l’une ou l’autre occasion cela nous 
permettra de mieux fêter encore. Bonne 
année et bon courage pour le ménage !  
 

Joseph.   
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LE PÈLERINAGE À PARAY-LE-MONIAL 
 

Que savons-nous du Sacré Cœur ? 
Voilà une question digne d’intérêt, d’autant plus qu’il s’agit de la dédicace 
de notre église de Lutterbach. 
Trouver une réponse à cette question nous conduit à Paray-Le-Monial. 
Oh ! par l’autoroute, ça n’est pas trop loin. 

Lorsque l’on arrive à Paray-le-Monial, on est saisi par la beauté et la 
majesté du site, avec sa Basilique en pierre ocre de Bourgogne et ses 

bâtiments conventuels. 
On y apprend qu’ici, il y a 350 ans, Marguerite Marie Alacoque vécut 3 
grandes apparitions du Christ entre 1673 et 1675, au cours desquelles 
Jésus Christ dévoile son Cœur brûlant d’un amour passionné pour les 
hommes et sa demande de réciprocité à son égard. 
Et c’est ainsi que naquit la dévotion au Sacré Cœur, pour que nous 
répondions fidèlement à cet amour. 

Pour nous pèlerins, ce fut l’occasion de découvrir le 
tombeau de Marguerite Marie sur le lieu des 

apparitions, de nous recueillir et prier dans la 

chapelle St Jean, lieu d’adoration perpétuelle du St 
Sacrement, d’admirer la majestueuse Basilique du 
XIème siècle, chef d’œuvre de l’art roman. 
Le dimanche, nous prenons part à la Messe 
célébrée dans la chapelle de St Claude de la 
Colombière, le confesseur de Marguerite Marie. 

C’est ainsi que 11 pèlerins vécurent un moment de 
ferveur et de grâce, accueillis dans le bel hôtel du 
pèlerinage qui fut inauguré en son temps par Saint 
Jean Paul II. 
Pour ce beau moment, nous rendons grâce et 
remerciements à notre Communauté de Paroisses !                                             
Emmanuel 

 
 

GLORIOUS ET EXO À MONTBÉLIARD 

Thomas et Benjamin avaient 

respectivement 13 et 14 ans lorsque leur 

père les a emmenés au concert du groupe 

EXO. C’est là qu’une idée leur est venue à 

l’esprit — une idée que Dieu a entendue : 

« nous aussi, on veut faire comme ça… »  

Le 13 décembre, nous étions nombreux, 

de notre Communauté de Paroisses, à faire 

partie des 4 000 personnes réunies pour le 

concert-louanges animé par les deux 

groupes GLORIOUS et EXO, réunis sur la 

scène de l’Axone à Montbéliard. 

 

C’était un concert exceptionnel, 

œcuménique et intergénérationnel, où le 

public chantait tous les chants par cœur, 

sans partitions. 

Merci Seigneur pour Glorious et pour ces 

moments de louange qui nous redonnent 

l’espoir et la joie d’être chrétiens. 

Renata 
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LECTIO DIVINA 
 

Retour sur la journée d’introduction à la Lectio Divina  
à l’abbaye Notre Dame de l’Oelenberg de Reiningue 

Samedi 6 décembre 2025 de 9h à 17h30. 
  
Cette retraite de « lecture divine » a été animée par Sœur Marie-Pia, consacrée à la Communauté des Béatitudes et qui a vécu 
en ermitage. Elle vient régulièrement rendre visite et aider ses parents dans la paroisse. 
L’abbaye de l’Oelenberg, fondée au XIe siècle par Heilwige de Dabo, la mère du Pape Léon IX, nous invite aussi au recueillement 
par son architecture et sa vocation spirituelle.  
Huit personnes étaient réunies, Bible en main, dont le Père Martin, qui a célébré la Messe en milieu de journée. Sœur Marie-

Pia nous a invités au silence et au recueillement pour récolter les « bons fruits ». 
  
La matinée a débuté en prière, notamment avec les Laudes dans l’église abbatiale. Laudes, signifie « louanges », en latin. 

Ces prières chrétiennes célèbrent le lever du soleil dans la joie et l’espérance. Elles font partie de la Liturgie des Heures. 
  

De retour dans la salle spécialement chauffée pour notre venue, il était important d’invoquer la venue de l’Esprit-Saint (par 
le chant). Nous avons besoin de son aide pour nous donner la capacité et la qualité d’écoute nécessaire, la lumière pour déceler 
ce qui nous est dit et le comprendre, les mots pour exprimer notre prière. L’ambiance était bienveillante. 
  
La lectio divina, que l’on nomme également lecture sainte, est une méthode de lecture de la Bible, pour entrer en 
conversation avec Dieu. Longtemps considérée comme une pratique monastique, elle a été encouragée par les Papes Jean-
Paul II et Benoit XVI, suite au Concile Vatican II : « Il n’existe pas de priorité plus grande que celle-ci : ouvrir… à 

l’homme d’aujourd’hui l’accès à Dieu, au Dieu qui parle et qui communique son amour pour que nous ayons la 
vie en abondance. » (Verbum Domini 2).  

  
La porte d’Origène : Origène est un théologien du IIIe siècle, grâce auquel on découvre le terme « lectio divina ». Il évoquait 
une pratique en trois étapes permettant de prier grâce à une lecture en profondeur de la Bible :  

• frapper : démarche consciente et volontaire de la part du priant,  

• chercher : Dieu ne force jamais la rencontre. Il se laisse trouver par celui qui le cherche. 

• demander : prier.  
Trois gestes faits avec foi. Le Christ lui-même disait : « Demandez et l’on vous donnera ; cherchez et vous trouverez ; 
frappez et l’on vous ouvrira. » (Matthieu chap. 7, v.7). 
  
L’échelle sainte de Guigues le Chartreux ou les étapes de la lectio divina : élu pour sa piété et ses vertus, 9e prieur de la Grande 

Chartreuse en Isère, Guigues II définit quatre temps de la Lectio divina : lecture, méditation, prière, 
contemplation, toujours utilisés aujourd’hui afin de s’élever de la terre au ciel, de l’homme au Seigneur. 
Ces étapes sont toutes aussi importantes. Dieu nous parle (lectio). Il nous faut écouter, accueillir. Après l’écoute, il nous 
faut méditer, chercher à comprendre (meditatio). Puis nous devons lui répondre, lui parler, lui demander (oratio). Enfin, nous 
pouvons entrer en communion avec lui, accordant nos désirs aux siens (contemplatio). Il est important de s’accorder un temps 
suffisant pour ces quatre étapes, dans l’idéal au moins vingt minutes (5 minutes pour chaque étape). 
  

Pour la mise en pratique, Sœur Marie-Pia avait choisi deux passages bibliques :  
  
- Le matin : « Ecoute, Israël ! » -  Dt 5,32 - 6,13 : « Puisses-tu écouter… garder et pratiquer… pour être heureux. » 
  

- L’après-midi : La semence de la Parole - Lc 8, 4-15 : « La semence, c’est la Parole de Dieu » 
  
Après chaque mise en commun, nous avons échangé sur : l’étape de l’échelle qui nous a le plus retenus, le ou les versets 

qui nous ont le plus saisis. Bien que le texte soit commun, il a parlé à chacun intimement. C’était riche et saisissant ! 
 
Cette pratique favorise notre croissance spirituelle. La Parole de Dieu, comme une graine semée, doit porter du 
fruit ; tout processus de germination prend du temps et demande que la terre soit propice à l’accueil. Tout est 
dans la graine, mais c’est la rencontre avec le sol qui fera naître le fruit. Notre prière prend une autre 
dimension puisque celle-ci devient réponse (et non uniquement demande de notre part). 

  
Après la mise en commun, le groupe a récité un chapelet.  

Les vêpres, du latin « vespera », qui signifie « soir », clôturent cette journée.  
Cette prière solennelle nous invite à recueillir ce qu’a été notre journée et présenter le tout au Seigneur, dans un 
cœur rempli d’espérance et en rendant gloire à Dieu. 
  
Source :  

https://hozana.org/priere/lectio-divina 
  
Sœur Marie-Pia Zurbach a écrit deux ouvrages aux éditions des Béatitudes : 
« 9 jours pour… goûter le silence » et « Parole de Dieu, Parole de Vie, une ermite partage son trésor » 
  

                                                                                                                        Marina avec la relecture de Sœur Marie-Pia. 
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SEMAINE DE PRIÈRE POUR L’UNITÉ DES CHRÉTIENS 
         (du 18 au 25 janvier 2026) 

  
Alors qu’en novembre dernier, le Pape Léon XIV et 
le Patriarche orthodoxe de Constantinople 

Bartholomé 1er, ont commémoré ensemble les 

1700 ans du Concile de Nicée (de nos jours Iznik 
en Turquie, Concile durant lequel les 27 lignes 
du Credo ont été adoptées), le Saint Père a mis en 
exergue, lors de cette cérémonie, le terme 
« fraternité » pour toutes les religions, la foi ardente 
pour les Chrétiens ainsi que la « logique de la 
petitesse » pour tous les Catholiques.   

Ce continuel engagement de Léon XIV se retrouve 
d’ailleurs dans sa devise pontificale : 
« In illio Uno Unum » (en Celui qui est Un, soyons 
un), tirée d'un commentaire de Saint Augustin sur 
le Psaume 127.   
Cette citation s’inspire directement de la prière du 

Christ dans l’Évangile selon Saint Jean (17,21) : « Que tous soient un, comme Toi, Père, Tu es en moi et Moi en Toi, 

qu’ils soient un en nous ». Elle souligne l’importance donnée par l’évêque de Rome à l’unité dans l’Eglise. De fait et à la 
suite de Saint Augustin, Léon XIV réaffirme que ce n’est pas l’uniformité qui fait l’unité, mais l’amour reçu et partagé 
en Dieu. Dans le Christ, toutes les différences peuvent coexister sans s’opposer et de là découle cette profonde 
conviction : « en Celui qui est Un, soyons un » 
.   
Afin de vivre pleinement cette réalité, une semaine de prière pour l’unité des chrétiens est proposée du 18 au 25 janvier 

prochain et aura pour thème : « Il y a un seul corps et un seul Esprit, de même que votre vocation vous a appelés à une 
seule espérance » (Ep 4,4), proposé par les Églises d’Arménie et repris par le Dicastère pour la promotion de l’unité des 
chrétiens et le Conseil Œcuménique des Églises. Cette semaine, au service de l’œcuménisme, existe depuis 1908 et a 
été impulsée par Paul Wattson (1863-1940), un prêtre américain.  
Cette « Octave de l’unité de l’Église », a ensuite reçu la bénédiction de Pie X, puis l’encouragement de Benoît XV. 
 
Dans les années 1930, l’abbé Paul Couturier (1881-1953), prêtre lyonnais, promeut une « Semaine universelle de prière 

pour l’unité », centrée sur « l’unité que le Christ veut, par les moyens qu’il veut », ouvrant largement la 
démarche à l’ensemble des Églises et communautés. Comme à l’origine, lors de cette troisième semaine de 
janvier, tous les baptisés sont invités à accueillir plus profondément l’appel du Christ à ne former qu’un seul 
corps, partageant ainsi un témoignage crédible dans un monde marqué par les divisions. 
  
Cette semaine œcuménique doit aussi nous rappeler que l’unité est d’abord un don de Dieu, demandé dans la prière, 
avant d’être le fruit d’ambitions et de stratégies humaines. Elle doit, sans cesse, nous remémorer la prière sacerdotale 

de Jésus « que tous soient un » et nous inviter sincèrement à la conversion du cœur en cultivant des liens de fraternité, 
en renonçant à l’indifférence et aux préjugés afin que l’Esprit-Saint puisse embraser nos cœurs et venir au secours de 
nos faiblesses.  
Tel est aussi le message pontifical pour cette semaine de prière pour l’unité des Chrétiens. En référence à la Lettre aux 
Ephésiens (4,4), thématique de ce temps fort œcuménique, le Saint Père nous invite, ainsi, à prendre conscience que 
nous formons « un seul corps » et qu’au-delà des séparations historiques, tous les baptisés sont incorporés au Christ et 

responsables de ne pas défigurer ce corps par les rivalités ou des anathèmes.  Ainsi nous lance-t-il cette exhortation : 
« j’invite chaque baptisé à devenir un pont : un pont de dialogue, de patience, de charité. La communion ne s’impose 

pas ; elle se reçoit, elle se construit, elle se cultive dans la prière humble et persévérante. Que nos cœurs s’ouvrent 
pour reconnaître la beauté de ce que l’Esprit accomplit dans toutes les Églises. S’il nous arrive d’avancer lentement, 
n’oublions jamais : c’est Dieu qui, mystérieusement, nous rassemble.  
Et le Souverain Pontife d’ajouter : « Durant cette semaine, je vous demande un geste concret : priez pour un chrétien 
d’une autre confession, nommément. Faites-en un frère. Là où deux personnes se rencontrent dans le Christ, l’unité 

avance déjà. »  
 
Aussi, afin de nous préparer à vivre intensément ce temps fort de l’œcuménisme et en communion 
de prière avec tous nos frères chrétiens, à travers le monde, nous pouvons faire nôtre cette 
supplique, adaptation contemporaine d’une prière œcuménique de l’abbé Paul Couturier :  
 
« Seigneur Jésus, Toi qui as prié le Père afin que tous soient un, regarde ton Église encore divisée.  
Envoie sur nous ton Esprit, Lui qui fait de nous un seul corps et nous ouvre à une seule espérance.  
Délivre nos cœurs de l’indifférence, de la méfiance et de tout esprit de rivalité.  

Apprends-nous à reconnaître en chaque baptisé un frère, une sœur, donnés par Toi.  
Que cette Semaine de prière pour l’unité des chrétiens ravive en nous le désir de la pleine communion,  
soutienne les dialogues entre les Églises et fortifie notre témoignage commun dans le monde.  
Ô Père, fais de nous des artisans de paix, fidèles à l’Évangile et dociles à l’Esprit,  
afin que l’humanité découvre, à travers l’unité de tes disciples, la joie de croire en ton Fils,  

lui qui vit et règne pour les siècles des siècles. Amen ».                                                            Père René 
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MESSE COMMUNAUTAIRE À HEIMSBRUNN 

 

LE CARÊME 
 
Chaque année, le Mercredi des Cendres inaugure le temps du Carême, temps privilégié du jeûne, de l’aumône et de la 
prière. Cette période de quarante jours nous est donnée pour nous préparer à la grande fête de Pâques. Quand nous 
préparons une fête de famille, un réveillon, un anniversaire ou un repas de mariage, nous prenons du temps, nous 
envisageons des dépenses parfois importantes. Nous sommes heureux de le faire, car nous voulons que cette fête soit 

réussie et que les invités soient dans la joie. Pour cela nous faisons l’effort de nous ajuster à chacun, 
en tenant compte de ce qu’il préfère. 

Le Carême, c’est un peu cela, c’est ce temps de préparation à la fête, c’est tout ce que nous faisons 
pour nous rapprocher de Dieu, nous ajuster à notre Sauveur. S’ajuster à Dieu, voilà ce qui nous est 
proposé tout au long de ces quarante jours. Nous savons que ce n’est pas facile ; Jésus lui-même a 
été confronté à trois grandes tentations : celle de faire en sorte que des pierres deviennent du pain, 
celle de se jeter dans le vide et celle de se prosterner devant Satan pour posséder tous les royaumes 
du monde. En tant que chrétien, il nous faut emprunter un chemin, celui de la fidélité à la Parole de 

Dieu. En nous mettant en route vers la grande fête de Pâques, nous pouvons redonner la première 
place au Christ dans notre vie. Le Carême représente ce temps pour nous replonger dans la vérité de notre baptême.  

Nous sommes tous appelés à refaire le choix des baptisés et vivre en véritables témoins, en enfants de lumière du 
message évangélique et de l’amour divin. Puisse notre Sauveur, en ce temps de préparation à Pâques, nous aider à 
vivre, non seulement de pain mais également de sa Parole.                                                                      Père René  
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LE SACRÉ CŒUR : une dévotion ? un film ? et encore …. 
 
Au début de l’Avent, les bénévoles des 5 Paroisses ont été invités au cinéma !!! pas pour voir n’importe quoi ! Non bien 
sûr, mais pour aller voir le film « Sacré Cœur » dans le Ciné Croisière à Cernay. Nous étions une trentaine d’hommes 
et de femmes, engagés d’une manière ou d’une autre dans la vie paroissiale de nos villages, heureux de nous retrouver 

pour cette soirée conviviale. 

Heureux aussi de nous plonger ensemble dans ce film qui, dès sa sortie, a fait parler de lui et a suscité toutes sortes 
de polémiques, excellentes publicités par ailleurs qui ont créé un buzz cinématographique de belle ampleur : plus de 
500 000 entrées dès les premières semaines ! 
La question première qui se pose à la vue de ce film est très certainement comment ce film, qui relate une dévotion 
populaire au Sacré Cœur, portée par le témoignage et les visions de Ste Marguerite Marie au 17ème siècle, peut-il 
rejoindre les jeunes aujourd’hui, voire les fidèles habituels de nos églises. De fait, ce film est constitué de plusieurs 
témoignages de jeunes et de moins-jeunes, de tous états de vie et de toutes sensibilités, qui ont découvert l’amour du 

Christ dans l’adoration eucharistique, la prière et les sacrements. Ces témoignages sont touchants par leur sincérité et 
leur force, mais la question demeure : comment peuvent-ils toucher nos communautés, hormis une partie bien ciblée 
de nos paroissiens. 
Ce film reflète une juste distance entre la réflexion théologique, - l’analyse par notre intelligence des données de la foi 

et l’expérience spirituelle, – la vie de l’Esprit que nous ressentons dans 
notre cœur. La foi est affaire d’émotions, mais aussi de raison : « Foi 

et raison sont les deux ailes qui permettent à l’esprit humain de s’élever 

vers la contemplation de la vérité. » C’est le Saint Pape Jean-Paul II 
qui dit cela dans son encyclique Fides et Ratio. 
Les flashs sur la vie de Ste Marguerite Marie présentent une jeune 
femme avec beaucoup de grâce et de justesse, même si certaines 
extases soulignent fortement le caractère exceptionnel de son 
charisme. Oui, elle a fait une expérience du cœur brûlant d’amour du 

Christ que nous ne sommes pas appelés à faire, que nous ne pouvons 
ni imiter ni imaginer ! La vie des Saints nous balise un chemin de foi, 
mais leur vie n’est pas destinée à être imitée dans leur expérience 
particulière ; la joie communicative de la louange de certains 
rassemblements touche autant qu’elle n’interroge : « Le monde meurt 

de ne pas se savoir aimé ! » Mais comment, avec justesse, sans exagération, sans hystérie collective provoquée, 
sensibiliser nos jeunes à la louange, à la joie qui nait de la fréquentation sincère du Cœur de Jésus ? 

Le message de Ste Marguerite Marie, comme celui d’autres Saints- et nous pouvons 
penser particulièrement à St François d’Assise en ce 800ème anniversaire de sa 
grande louange de la création, lui qui descendant du Mont Alverne n’a plus arrêté 
de dire : « L’Amour n’est pas aimé ! L’Amour n’est pas aimé ! » Ces témoignages 
nous bouleversent et nous obligent …Ils nous obligent à nous interroger sur notre 
pratique : quel temps donnons-nous à l’adoration eucharistique, à la contemplation 
de la Présence réelle ? Quels moyens nous donnons-nous pour découvrir et entrer 

dans le Cœur à cœur avec Jésus ? Nous avons reçu par notre baptême la mission 
de réchauffer le monde, privé de l’amour de Dieu, de diffuser le parfum de Dieu 
dans tous les lieux nauséabonds de notre monde, privé de la vraie joie et de 
l’Espérance. 
« Ce Cœur qui a tant aimé le monde et qui, en retour, ne reçoit qu’ingratitude ! », ce Cœur brûlant d’amour, ce Cœur 
pur et transparent comme du cristal, nous cherche, chacun, passionnément pour que nous rencontrions cet amour 

personnel de Jésus pour chacun de nous, pour moi, pour toi… C’est le grand message de ce film. 

                                                     Geneviève GLANZMANN 
 

PRIÈRE AU SACRÉ CŒUR 
Depuis le début de l’année pastorale 2025, à la Basilique de Lutterbach, nous 

avons mis en place, tous les vendredis, de 15h à 16h, un temps d’accueil 

et de prière au Sacré Cœur. 

Durant ce créneau, il y a toujours une personne disponible à qui l’on peut 

s’adresser pour demander une prière pour une intention particulière ou pour 

confier des intentions. 

De plus, tous les vendredis, pendant ces mêmes horaires, un prêtre est présent 

pour l’écoute, le dialogue ou la confession. 

 

Prions le Sacré-Cœur afin qu’il nous donne des cœurs à la mesure du Christ. 

Ces permanences ne remplacent pas les premiers vendredis du mois qui continuent de se dérouler 

comme d’habitude à la Basilique : l’adoration animée à 15h, suivie de la Messe à 16h. 

Nous vous invitons chaleureusement à profiter de ces moments de grâce et de rencontre avec le 

Seigneur. 
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Un homme de chez nous … héros invisible ! 
 

Ce 15 novembre 2025, au cimetière de Lutterbach, un événement insolite a eu 
lieu autour de la tombe familiale GLANZMANN – FLORY : une cérémonie 
mémorielle que nous avons voulue et préparée depuis que nous avions appris en 

2022, non pas l’existence – que nous connaissions vaguement – de notre grand-
oncle, Alphonse GLANZMANN, mais son histoire bouleversante et son calvaire 

sous le régime nazi. Alphonse était le frère de notre grand-père paternel : nous 
connaissions son nom, mais absolument rien de son histoire, sinon qu’il était 
interné à Rouffach pour des motifs que nous ignorions aussi. Par une lettre du Dr 
Lea MUNCH, psychiatre à la Faculté de médecine de Strasbourg, nous apprenions 

donc que ce grand oncle, interné à Hoerdt, hôpital psychiatrique de la région de 
Strasbourg, a été un des 3 survivants du camp de mise à mort de Hadamar, dans 
le pays de Hesse où il a été transféré le 5 janvier 1944. Destin tragique, que l’on 
découvre en consultant les rapports médicaux où Alphonse raconte, à son retour, 
au psychiatre qui l’accueille alors à Rouffach, comment, pendant une année et 
demie, il avait pour mission de transporter les corps sans vie de ces 100 camarades de fortune partis avec lui de Hoerdt, 
qui venaient d’être « euthanasiés » : chaque jour, il transportait ces corps sans vie dans le sous-sol de l’asile où une 

autre équipe les prenait en charge pour les enterrer. C’est à sa force de travail qu’Alphonse doit sa survie à Hadamar ! 
Quand cet asile est libéré par les Américains en avril 1945, Alphonse en profite pour fuir et se rendre en Alsace, tout 
seul, à pied, en train ? Nul ne le sait. En tous cas, il réapparait alors à Lutterbach, où son comportement étrange, 
marginal, agressif pose question et lui vaut d’être interné à Rouffach où il restera jusqu’à la fin de ses jours en 1970. 

Quand nous apprenons cette histoire terrible, par les recherches faites par le Dr 
MUNCH, quand nous prenons conscience qu’un secret de famille a entouré 
l’histoire de cet homme, nous en sommes horrifiées : toutes les questions qui 

vagabondent dans notre esprit nous submergent et nous posent, en cascade, de 
nouvelles questions auxquelles nous ne trouverons jamais de réponse ! Tous 
ceux qui savaient ou pouvaient savoir ont disparu … Ne restent pour nous que 
ce silence, cette culpabilité familiale, enfermant cet homme que nous avons 
plaisir à appeler « un héros invisible » dans l’anonymat et le silence. Par ce qui 
a été révélé au médecin de Rouffach, on apprenait ce qui s’est passé dans ce 

camp de mise à mort, ce qui n’a jamais été dit, ce que nul ne savait de 
l’éradication des malades mentaux, des expérimentations perpétrées par les 
nazis. 

Nous ne voulions pas, nous ne pouvions pas laisser cette page de notre histoire familiale et de l’histoire de notre village 
sombrer définitivement dans l’oubli. Quand nous avons découvert l’ossuaire du cimetière du Ladhof de Colmar où a été 
enseveli le corps d’Alphonse, sans aucune mention ni de nom ni de date, nous avons décidé de réparer ce silence et de 
redonner un nom à celui qui est « mort pour la France », pour la liberté dont nous jouissons aujourd’hui.  

Oui, quand Lea MUNCH a conclu sa brillante conférence voulue par l’Association d’histoire de Lutterbach en 
disant : « Geneviève et Brigitte reconnaissent en Alphonse Glanzmann un membre important de leur famille. Il fait 
vraiment partie des personnes qu’elles aiment et respectent ! », elle a vu juste. Nous sommes héritières et responsables 
de la transmission de cette histoire, de cet amour pour la patrie, pour la liberté et la dignité de chaque personne quels 
que soient son histoire, ses failles, son parcours de vie. 

Chaque fois que vous passerez au cimetière de Lutterbach (au 
dos du bunker – il n’y en a qu’un au cimetière !), cherchez cette 

stèle d’Alphonse flanquée du drapeau français, pour vous 
souvenir de cette étrange histoire, secrète et cachée, mais qui 
nous invite aujourd’hui à rester vigilants et mobilisés quand 
sont attaqués les plus petits et les plus fragiles de notre société, 
par des lois qui décident de la vie et de la mort de ceux qui « ne 
servent à rien dans la société », qui coûtent trop cher, que l’on 

considère comme des déchets dans une société super 
performante ! 
La loi de mise 
à mort, 
d’épuration, 
d’euthanasie 

que le régime 

nazi a mise au 
point, revient 

en surface dans une loi que l’on appelle aujourd’hui pudiquement loi 

d’aide à mourir, et qui arrive de façon masquée, sans dire son nom. 
Merci à ceux qui nous ont entourées dans cette démarche, à Lea 
MUNCH particulièrement, à Mgr JORDY qui a présidé cette cérémonie, 
à notre Maire Rémy NEUMANN et à Damien KUNTZ qui a voulu enrichir 

cette démarche en organisant la conférence du Dr MUNCH. 
                                                                                                     Brigitte et Geneviève GLANZMANN 
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TÉMOIGNAGES DE CATÉCHUMÈNES 
 

« Je m’appelle Clémence, j'ai 27 ans et je souhaite recevoir le baptême à l’âge 
adulte. Mes parents ont choisi de ne pas me baptiser enfant, afin de me laisser 
la liberté de faire ce choix par moi-même, et je leur en suis profondément 

reconnaissante.  
Depuis mon enfance, j’ai suivi avec intérêt les cours de religion à l’école, ce 
qui m’a permis de découvrir progressivement la foi chrétienne et de me 
familiariser avec ses valeurs. Au fil des années, cette découverte s’est enrichie 

à travers la prière, les rencontres et une réflexion personnelle. 
Recevoir le baptême est pour moi une étape importante, vécue en toute 
conscience, comme un engagement sincère et personnel, une manière de 
vivre pleinement cette foi qui m’accompagne depuis longtemps. Belles fêtes 
de fin d'année à vous et au plaisir de vous revoir en 2026 ».                                                                                                              
 
**************************** 

« Je souhaite faire ma communion car je ressens aujourd’hui le besoin 

profond de donner une place à Dieu dans ma vie. Ce désir ne vient pas d’une 
obligation, mais d’une réflexion personnelle et d’un cheminement intérieur qui 
m’ont conduit à vouloir m’engager librement dans la foi chrétienne. 
La communion représente pour moi une nouvelle naissance spirituelle. Il 
symbolise le choix de marcher avec le Christ, d’accueillir son amour et de 

m’efforcer de vivre selon ses enseignements. À travers ce sacrement, je 
souhaite trouver un appui solide pour avancer dans ma vie, même dans les 
moments de doute ou de difficulté.  
Je fais cette démarche avec sincérité, humilité et confiance, consciente qu’elle 
implique un engagement durable et un désir de progresser spirituellement tout au long de ma vie ».  Carla 
 
****************************      

De la recherche à l'ancrage :  

« Je m’appelle Matthieu et je suis aujourd'hui très heureux de partager avec vous mon cheminement de catéchumène au sein 
de notre paroisse. 
J'ai grandi dans une famille croyante de tradition évangélique où la religion a toujours occupé une place centrale. Pourtant, 
malgré cet héritage, j'ai longtemps vécu ma foi avec un sentiment de manque. Je n’arrivais pas à y trouver ma véritable place. 
Tout me semblait parfois manquer de sens concret et, surtout, de ce cadre structurant qui permet à la foi de s’épanouir 
durablement. 

C’est en découvrant l’Église catholique que j’ai enfin trouvé les repères et la profondeur que je cherchais. J’y ai découvert une 
liturgie et une tradition qui donnent un sens réel à ma relation avec le Seigneur. Aujourd'hui, je me dirige avec détermination 
vers le Baptême. Pour moi, ce sacrement n’est pas seulement une étape, c’est le renouveau d’une toute nouvelle histoire avec 
Dieu. C’est la chance de repartir sur des bases solides et de vivre ma foi pleinement, entouré d'une communauté. Je me confie 
à vos prières pour la suite de mon cheminement et je vous remercie de l’accueil si chaleureux que vous m’avez déjà 
témoigné ». 

 
****************************** 
« Je me présente : je suis Aude Atmani, j’ai 44 ans et je suis maman d’une fille de12 ans, Noémie. 
Je souhaite être baptisée pour me rapprocher encore plus de Dieu et faire partie de son royaume. 
Ma foi est présente dans toute mon existence. Depuis mes 11 ans, Dieu a pris une place extraordinaire, celle d’un père 
dans mon cœur car je n’ai pas eu de chance dans ma vie familiale. J’ai pu trouver refuge dans ma foi en Dieu et avancer 
jusqu’à aujourd’hui. 

Je garde toujours dans mon esprit que Dieu veille sur moi, ma fille et Max. J’avance avec sérénité sur le chemin que 
Dieu m’a tracé et je passe les obstacles avec confiance et conviction. Je sais qu’il existe et qu’il veille sur chacun de 
nous. J’ai la foi et un amour inconditionnel pour Dieu ». 
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MORSCHWILLER-LE-BAS : ÉCHOS DU CERCLE SAINT ULRICH 
 
THÉÂTRE DIALECTAL 
 

La troupe locale du CERCLE ST-ULRICH, le « S’FRESCHA THEATER » va remonter 

sur scène au mois de février pour présenter la pièce de Gérard SCHIEB :  

« REISAFIAWER UN HINDERNISSA » dont l’histoire se déroule dans les années 

1990 lors d’un départ en vacances où les quiproquos et situations hilarantes 

s’enchaînent. 10 acteurs présenteront la pièce à 5 reprises : les dimanches 8 – 

15 et 22 février à 15 h, le samedi 14 et le vendredi 20 février à 20h15.  

 

Prix des places : 10 € - Accès aux personnes à mobilité réduite –  

Réservations à partir du 19 janvier au 06 42 07 20 07 ou 03 89 59 11 32 après 

10h. Salle du Cercle St-ULRICH 8 rue Large – Parking à disposition. 

 

 
CARNET DE FAMILLE 

 
BAPTÊMES : 
 

Le 29/11 à Heimsbrunn : Soren MOZZI DI ROSA 

Le 30/11 à Lutterbach : Naël NOBLE NOTTER 

Le 13/12 à Galfingue : Ilyana JULIENNE 

Le 20/12 à Galfingue : Adriana WITH 

 

Le 21/12 à Reiningue : Charlie & Soan FRAGNIERE 

BRAVO 

Le 26/12 à Lutterbach : Noah SINHA 

Le 28/12 à Lutterbach : Matteo ALVAREZ TRIANN

 

MARIAGE - Le 29 novembre à Lutterbach : Catherine BLEUNVEN et Michaël KNOEPFLIN 

 

FUNÉRAILLES : 
 

Le 6/11 à L. : Marcel BOPP [91 ans] 

Le 7/11 à L. : Jean-Paul BIHL [85 ans] 

Le 13/11 à L. : Monique DIETSCH [89 ans] 

Le 14/11 à L. : Albert JAJESNIKA [94 ans] 

Le 14/11 à M. : Roland BILLAULT [81 ans] 

Le 14/11 à R. : Martine MARCK, née FINK [73 ans] 

Le 15/11 à M. : Serge SIMON [62 ans] 

Le 18/11 à R. : Lionel SCHEER-ALM [39 ans] 

Le 19/11 à L. : Yolande REMOND [86 ans] 

Le 20/11 à L. : Rémy NOËL [95 ans] 

Le 21/11 à L. : Monique BACH [95 ans] 

Le 26/11 à L. : Gerda DIETERICH [84 ans] 

Le 27/11 à L. : Eric OBER [64 ans] 

Le 27/11 au C.F. M. : Jean-Claude JUND [79 ans] 

Le 28/11 à M. : Andrée DEYBER [94 ans] 

Le 1er/12 à M. : Elise HARTMANN [80 ans] 

Le 4/12 à L. : Zbigniew JASTRZEBSKI [91 ans] 

Le 5/12 à M. : Marthe MECKES [99 ans] 

Le 10/12 à R. : Marthe FELLMANN [98 ans] 

Le 11/12 à L. : Gilbert KIENTZ [86 ans] 

Le 12/12 à M. : Stéphane HARTMEYER [46 ans] 

Le 15/12 à M. : Clément HALM [73 ans] 

Le 18/12 à M. : Huguette REINHARDT [75 ans] 

Le 18/12 à L. : Gabrielle LINDEN [86 ans] 

Le 30/12 à L. : Joseph DIDNER [89 ans] 

Le 30/12 au C.F. M. : Bernard LITZLER [85 ans] 

Le 2/01 à M. : Gérard RAPP [87 ans]
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CALENDRIER  
G – Galfingue, H – Heimsbrunn, L - Lutterbach 
M – Morschwiller-le-Bas, R – Reiningue  

________________________________________ 
Mardi 6 janvier 

 18h00 [R] : Messe 
Mercredi 7 janvier 

 9h00 [H] : Réunion de catéchèse Première 
Communion 

 18h00 [H] : Messe [+ Antonia CARDOSO] 
Jeudi 8 janvier 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
Vendredi 9 janvier 

 De 15h00 à 16h30 [L] : Accueil Prière au Sacré-
Cœur, possibilité de Confession 

 

Samedi 10 janvier   

 16h30 [G] : Eveil à la Foi – Représentation des 
Rois Mages 

 17h30 [G] : Messe [+ Sacha et Louis JOVICIC] 
 

Dimanche 11 janvier – LE BAPTÊME DU SEIGNEUR 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h30 [M] : Messe [+ Marie-Thérèse, Charles 
HEYDORFF et familles] 

 10H45 [L] : Messe pour la Paix  
[+ Pour un défunt ; + Yves BOLL] 

 19h00 [L] : Prière Taizé 
 
Mardi 13 janvier 

 18h00 [M] : Messe 
Mercredi 14 janvier 

 9h00 [H] : Réunion de catéchèse Premier 
Pardon 

 18h00 [G] : Messe 
Jeudi 15 janvier 

 15h00 [EHPAD Les Fontaines Lutterbach] : 
Messe 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
Vendredi 16 janvier 

 De 15h00 à 16h30 [L] : Accueil Prière au Sacré-
Cœur, possibilité de Confession 

 

Samedi 17 janvier   

 9h00 [L] : Réunion de catéchèse Premier 
Pardon 

 17h30 [H] : Messe [+ Antonia CARDOSO ;  
+ Madeleine KRAFFT] 

 

Dimanche 18 janvier – 2ème DIM. T.O. « A » 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h30 [R] : Messe [+ Béatrice FRERY] 

 10h45 [L] : Messe [+ François BOLL] 
 11h45 [L] : Baptême de Raphaël 
 19h00 [L] : Prière Taizé 

 
Mardi 20 janvier 

 18h00 [R] : Messe 
Mercredi 21 janvier 

 9h00 [H] : Réunion de catéchèse Première 
Communion 

 18h00 [H] : Messe [+ Antonia CARDOSO] 
Jeudi 22 janvier 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
Vendredi 23 janvier 

 De 15h00 à 16h30 [L] : Accueil Prière au Sacré-
Cœur, possibilité de Confession 

 16h30 [EHPAD Ste Anne Heimsbrunn] : Messe 
 

Samedi 24 janvier   

 11h00 [H] : Baptême d’Alma 
 17h30 [G] : Messe [+ Marguerite MENCIK et les 
défunts de la Famille MAIRIE] 

 

Dimanche 25 janvier – 3ème DIM. T.O. « A » 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h30 [M] : Messe 
 10H45 [L] : Messe [+ Marthe BOLL] 
 19h00 [L] : Prière Taizé 

 
Mercredi 28 janvier 

 9h00 [H] : Réunion de catéchèse Premier 
Pardon 

 18h00 [G] : Messe 
Jeudi 29 janvier 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
Vendredi 30 janvier 

 De 15h00 à 16h30 [L] : Accueil Prière au Sacré-
Cœur, possibilité de Confession 

 

Samedi 31 janvier   

 9h00 [L] : Réunion de catéchèse Premier 
Pardon 

 17h15 [H] : Adoration, puis Messe et FÊTE 
PATRONALE à 17h30 [+ Antonia CARDOSO] 
 

Dimanche 1er février – 4ème DIM. T.O. « A » 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h15 [L] : Adoration, puis Messe à 9h30  
[+ Yves BOLL 

 10h30 [R] : Adoration, puis Messe Rythm’Emoi 
à 10h45 

 19h00 [L] : Prière Taizé 
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Mardi 3 février 
 18h00 [R] : Messe 

Mercredi 4 février 
 9h00 [H] : Réunion de catéchèse Première 
Communion 

 18h00 [H] : Messe [+ Antonia CARDOSO] 
Jeudi 5 février 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
Vendredi 6 février 

 De 15h00 à 16h30 [L] : L’Heure Sainte, prière 
au Sacré-Cœur, suivie de la Messe du premier 
vendredi à 16h00  
[+ Monique BACH, Christiane et Jean-Marc] 

 

Samedi 7 février 

 17h30 [G] : Messe et FÊTE PATRONALE 
 

Dimanche 8 février – 5ème DIM. T.O. « A » 
DIMANCHE DE LA SANTE 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h30 [M] : Messe 
 10h45 [L] : Messe [+ François BOLL] 
 19h00 [L] : Prière Taizé 

 
Mardi 10 février 

 18h00 [M] : Messe 
Mercredi 11 février 

 9h00 [H] : Réunion de catéchèse Premier 
Pardon 

 9h00 [L] : Messe pour la Paix 
 18h00 [G] : Messe  

Jeudi 12 février 
 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 

Vendredi 13 février 
 De 15h00 à 16h30 [L] : Accueil Prière au Sacré-
Cœur, possibilité de Confession 

 

Samedi 14 février  

 9h00 [L] : Réunion de catéchèse Premier 
Pardon 

 

Dimanche 15 février – 6ème DIM. T.O. « A » 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 10h00 [H] : Messe communautaire sur le 
thème de Lourdes, près de Marie. Messe 
suivie d’un temps convivial. 

 19h00 [L] : Prière Taizé 
 

Mardi 17 février 
 18h00 [R] : Messe 
 

Mercredi 18 février – MERCREDI DES CENDRES 
 

 9h30 [M] : Messe des Cendres 
 19h00 [L] : Messe des Cendres 

   
Jeudi 19 février 

 15h00 [EHPAD Les Fontaines Lutterbach] : 
Messe 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
Vendredi 20 février 

 De 15h00 à 16h30 [L] : Accueil Prière au Sacré-
Cœur, possibilité de Confession 

 16h30 [EHPAD Ste Anne Heimsbrunn] : Messe 
 

Samedi 21 février  

 17h30 [G] : Messe 
 

Dimanche 22 février – 1er DIM. DE CARÊME 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h30 [R] : Messe 
 10H45 [L] : Messe [+ Marthe BOLL] 
 19h00 [L] : Prière Taizé 

 
Mercredi 25 février 

 18h00 [H] : Messe [+ Antonia CARDOSO] 
Jeudi 26 février 

 17h00 [L] : Adoration, puis Messe à 18h00 
 

Samedi 28 février  

 17h15 [H] : Adoration, puis Messe à 17h30  
[+ Antonia CARDOSO ; + Madeleine KRAFFT] 

 

Dimanche 1er mars – 2ème DIM. DE CARÊME 

 8h30 [Crypte Abbaye d’Oelenberg] : Messe 
 9h15 [M] : Adoration, puis Messe à 9h30 
 10h30 [L] : Adoration, puis Messe à 10h45 
 19h00 [L] : Prière Taizé 

 
 
 
 
 
 
 

Communauté de Paroisses St Benoît près d’Œlenberg (49 rue Aristide Briand, 68460 LUTTERBACH) 

Le secrétariat est ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 12h    Tél : 09.51.70.98.63   

Mél : presdoelenberg@gmail.com Site : www.presdoelenberg.org 

Responsable de la publication : Père Martin GRZYB  


